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DU
LA MORALITE
CABINET WIRTH

Donc, ie « bon » Dr Wirih, puis-
que « bon » il y з et que cette épi-

table grand chef de l'armée
mande, est devenu pacifiste.

aile-
Oui,

t îète semble devoir rester accolée cela» si. Ainsi que le doux Mathias
à son nom, revient au pouvoir

après avoir feint de s'en aller. Ce
n'est qu'une fausse soi lie destinée
à etî imposer aux Alliés, ainsi que
le prouve la îelire par laquelle le
chancelier remettait au président
ЕЬЫ ia démission du cabinet.

Ce qui, dans le pl&ndeâ gouyer-
liants allemands, importait, c'était :
lo d'établir que la décision relative
à ta Haute-Sitésie m ttaît i'Aliema-
gne dans l'impossibilité ci'executer
les stipulations de l'ultimatum de
Londres ; 2o d'obtenir, une fois
cette base bien posée, sinon la
revisi m radicale des engagements
souscrits, du moins leur atténua-
lion aussi prononcée que possible
D'où la démission du Dr Wirth, le
faisant à la dignité, puis son retour
à la direction des affaires pub'i-
qiies comme chef du ministère de
la résignation, afin que les Alliés,
tenant bon compte à l'Allemagne
de âa sagesse, se montrent de plus
en plus enclins à ne pas lui ména-

ger les concessions.
Bien que les nationalistes mènent

toujours une campagne endiablée
contre lui, l'accusant Je veulerie,
voire de trahison ; bien que ies

opulisies persistent à ne pas vou-

Oit* Collaborer avec les soziaidemo-

tes, majoritaires ou indépendants ;
bien que ie Centre et les démocra-
t s soient plus que douteux ; bien

quq en réalité, il ne dispose pas
d'une majorité indéfinie et stable,
M. Wirth semble avoir les chances
les plus sérieuses de doubler tous
les Caps des tempêtes parlemen-
taires.
Tout en prêchant la revanche et

en prodiguant leurs appels à la ré-

sistapCé — ce qu'ils estiment né-

eessaire pour entretenir les esprits
au degré voulu de chauffe, — les

pangei maoïstes savent parfaite-
ment qu'un ministère de droite
n'aurait d'autre résultat que d'é-
veiller ia mefiance de l'Entente et

l'inciter à ne pas tolérer la plus
petite dérogation au traité de la

part de l'Allemagne. En dépit de

leurs rodomontades, ils n'ignorent
pas qu'ils doivent filer doux. Un

gouvernement qui plie et ne rompe
pas est indispensable aux intérêts
allemands. C'est pourquoi M. Wirth
qui incarne cette politique du ro-

seau diplomatique apparaît comme
l'homme de ia situation C'est pour-
quoi même ses ennemis déclarés le
subiront.
Depuis que le traité de paix a

été signé, ГAllemagne n'a eu qu'une
pensee, n'a visé qu'un seul but : le

sabotage de l'instrument dipioma-
tique Je Versailles. Elle s 'eri con
vaincue que ia violence non seule-
ment serait vaine, mais qu'elle pro-
duirait plutôt des résultats diamé-
tralament opposés à ceux recher-
chés. La manière forle étant exclue,
elle doit donc s'attacher à pratiquer
la manière faite de douceur hypo-
erite, de promesses insidieuses, d<
combinaisons captieuses.
Ainsi que le disait, il y a quelques

jours, au Palais Bourbon, un de-

pute d'Alsace, M. Oberkirch : a L-

génie propre, pour ainsi dire, d,
la pensée prussienne se réalisa
dans le parti de la droite et dans
le parti de la gauche, parti mil-
taire et pai ti socialiste, de sorte

qu'on peut parfaitement dire et

prétendre que les affinités entre
ces deux partis sont infiniment plus
profondes et plus grandes qu'on ne

pourrait le croire Je priai* abord.»
Les toutes récentes déclarations de
Ludendorff non seulement: corro

borent complètement cette appré-
dation, mais mettent en pleine lu-

mière la tactique allemande.
Par une transformation qui pour-

rait sembler ausri surprenante
qu'imurévue, si on ne connaît pas

Erzberger et le bon DrWirth, il a
trouvé son chemin de Damas. Dans
une interview qu'il a donnée à un

correspondant de journaux, il plaide
l'identité des intéiêts allemands et

des français qui nécessiterait le

remplacement du traité de Ver-
-.ailles par un antre « qui, tout en
étant plus favorable à ГAllemagne,
offrirait aussi à la France plus ci'in-
térêts positifs » En conclusion, il
se déclare partisan convaincu d'un

rapprochement franco-allemand,le-
quel pourrait facilement se réaliser
« 3ans que la France eût besoin de

se séparer de ses alliés actuels,
ni même d'entrer le moiss du monde
en conflit avec eux » C'est vrai-
ment trop de bonté !
Mais quoique le piège soit trop

grossier, ies déclarations de Luden-
dendorff n'en sont pas moins ca-

ractéristiques au plus haut point,
par cela même qu'elles émanent
Je l'homme qui est, à bon droit,
considéré comme ie chef du parti
de la revanche. Le nouveau cabi-
net Wirth n'aura donc rien à re

douter des nationalistes qui le ne

combattront que pro forma afin de

soigner leur clientèle électorale. A

gauche, il sera appuyé. Quelques
jours avant qu'il démissionnât, ia
Frankfurter Zeitung écrivait : « II

n'y a qu'une méthode : obtenir la
revision en essayant de tenir les

engagements pris. Continuons cet e

méthode, mais avec plus de haine

qu'autrefois, plus d'amertume. En
tout cas, laissons Wirth au pou-
voir. »

Telle est ia signification, la mo-

ralité du maintien au pouvoir de
M. Wirth. La Frankfurter Zeitung
a mis les pieds dans le plat, ainsi
qu'on dit vulgairement. Ludendorff,
lui, était plus diplomate.

â. d« La Jonqulère.

LES flAÏIPÉALES
M. Raymond-Lyon nous revient. C'esi

demain qu'il doit débuler au Nouveau-

Théâtre avec une troupe de comédie dont

on dit ie plus grand bien et avec un ré-

pertoire où figurent tes derniers grands
succès parisiens.

On se rappelle sans doute quel triom-

phe éclatant a été, l'année dernière,
chacune des représentions de cet artiste

qui apporte dans sa profession à côté

d'un très grand talent, un souci d'orga-
nisation et une méthode de travail comme

on en voit rarement dans les tournées à

l'étranger. Cela lui permet de réaliser ив

ensemble homogène et de donner dc3 re-

présentations où lesoufflear jeue le moin-

dre rôle Le public, excellent juge en

l'espèce, a prouvé l an dernier à M.

Raymond-Lyon sa sympathie et sa salis-

faction par des salles combles où l'art de

Paris recueillit applaudissements et ova-

dons.

Nal doute qu'il n'en soit de même

ceâe année Le nom de Mme Mirval est

assez prestigieux et son élégance assez

célèbre pour que la nouvelle Tournée

Raymond-Lyon ait tout ce qu'il faut pour
connaître de nouveaux triomphes.

4IDI

les kémabstes préparent-ils
une offensive en Anatelie ?
Le Bosphore a déjà enregistré les

bruits qui courent d'une offensive kéraa-

liste imminente. Une dépêche de Paris â

ГА. T. I. confirme ses nouvelle?.

Si telle est la réalité, dit cette

dépêche, les gouvernements de

l'Entente ne sauraient ap-

prouver l'attitude des kéma-

listes qui,à l'heure où une par-
fie tente la paix, procèdent au
renforcement de la guerre.

Une autre dépèche de Rome à la

même Agence confirme que le go:i-
vernement d'Angora procède systé-
matiquement aux préparatifs néces-
saires en vue de forcer les troupes
grecques à abandonner Eski-Chéhir.
Les journaux de Rome estiment que
le but immédiat de l'action militaire

que les kémalistes préparent nest

que l'occupation de cette ville, après
quoi, suivant l'opinion générale, ils

attendront les résultats de la mission

pacifique des hommes d'Etat bel-
lènes.

Les journaux de Londres,parlant, d'au-
tre part, de la question orientale, affir-

ment que le gouvernement d'Angora ne

doit pas créer des difficultés à la paix
par une action militaire intense au mo-

ment où les hommes politiques autorisés
de la Grèce cherchent à trouver une base
de conciliation.

L?s gouvernements dô l'Entente sont là

pour constater et veiller que les belligé-
rsnis ne dépassent pas les limites de la

raison. Le problème oriental est avant

tout une question dans le règlement de

laquelle l'Entente a do grands intérêts.
C'est pourquoi ce îèg'ement n'aura pas
lie» «кг une base purement mi'itaire, et
il ne sera pas en fonction des positions
que les belligérants occupèrent lorsque
les tractations de paix commenceront.

L'entrevue de M. Gounaris
avec M. Lloyd George

2La première entrevue gui a
en lieu entre MM. Gounaris et

JBaita&'ivi® est passée sans être
commentée par la presse Ion-
donienne. Les hommesd'Etat

grecs se sont longuement en-

tretenns avec le président du
conseil de Grande-Eretrgne,M.
Lloyd George. Les journaux
estiment que M. Lloyd George
ne changera point d'opinion,
en ce qui concerne le règle-
i**ent éventuel du conflit orien-
tal. M. Lloyd George n'a pas
manqué de le déel-rer toutes
les fois que l'occasion s'est

Au Caucase
Le Times apprend que Ses nationalistes

de Г Azerbaïdjan poursuivent leur lutte

contre las bolehcheviks rassis. I! ont fait

sauter la voie ferrée de Samour et rompu"
toutes communications entre l'Azerbaï-

*г8 à i ; tйсé v i v П t *, l
q ua ri ieT-maître-g

djan et le Caucase du No'd.
M Cartaîis, ministre intérimaire des af-

faires étrangères, a communiqué au con-

eeil des ministres les dépèches qu'il a re-

,
.,

. , D . ... . 'eues de Londres. Interrogé par des jour
11!" Г | biaent

-—
>- îvp D'au* a Adjra oans solistes ser le contenu de ces télégram-

est 1 les limites de laquelle sont comprises les "

mes ML Cartaîis s'est borné à déclarer

Loragibantzen, ancien membre du con-

seil administratif d'Odessa, a été élu pre-

d'Adjra dans

L'ACCORD
FRANCO-TURC

Les vues de la France en Orient
Nous relevions l'autre jour que nous y, Franklin-Souillon par le commissaire

n'ailipm pus larder a avoir des préci-
sions sur l'accord franco-turc Les dé-

pèches de Pi.ris nous apportent déjà
des détails qui mettent au point certaines

informations qui ont paru à ce sujet dans
la presse locale.

Disons lout de suite, ainsi que le font
observer les Débats, qu'il ne s'agit pas

en réalité'd'un traité franco-turc, mais

d'un simple accord ayant pour but de

des affaires étrangères d'Angora, faisant

allusion aux relations étroites qui exis-
taient dans la passé, et qui doivent être
rétablies entre la France et la Turquie.
En conséquence, cet accord pourrait

permettre de réduire les effectifs de l'ar-

mée du Levant, et envisager une politique
orienta ie favorable aux intérêts français.
Toute ia presse française publie des

! extraits de journaux turcs, notamment

rétablir la paix aux frontières de Syrie Tevhidi-Efkiar et dé l'Iléri, qui se
et de Cilicie Cet accord est dû au cfesrr ^ félicitent de l'accord franco-turc, et in-

du gouvernemem français de retirer les

effectifs français de Cilicie.

L'accord franco-turc ne prêjadicie en

rien au règlement général avec la Tur-

quie qui aura à solutionner le grave pro-
blême de Constantinopls et des Détroits

et le régime futur des étrangers dura ce

pays.
Pour l'instant, l'horizon s'éclaircii.

Un accord turсо-italien ne tardera pas
aussi à se produire qui déterminera la

part de l'influence italienne en Asie Mi-

neure. Cel accord, venant après celui

signé à Angora par M. Franklin-Bouil-

Ion, ne peut que faciliter le règlement
général de la question turque.

L'Informé

sistent sur une communion d'idées et de

sympathies entre la France et la Turquie.
L'Avenir souligne que l'accord franco-

turc laisse la France libre pour organi-
ser définitivement son mandat en Syrie.
Le piojef du général Gouraud que le gou-

vernement vient d'approuver se distingue
par un extrême libéralisme, conforme à

la fois à l'esprit de la mission confiée à

la France par la S D N. ainsi qu'à ses in-

térêts économiqî. es.
La France veuf s'efforcer de concilier

le particularisme des Etats syriens et la

nécessité de les doter d'un minimum
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Arrêté
Les agences T.H.H. mous commuai-

quent ;

Le Général Commandant le Corps
dOccupation Français de Consiantinople:

Va la décision des Hauts-Commissaire
alliée en date du 12 août, 1921 :

Vu les propositions de la Commission,

juridique interalliée, en date des lljuil-
let et 16 et 23 août 1921, approuvées par
les Hauts-Commissaires Alliés :

Vu la nécessité d'assurer le maintien,

de Tordre public, et la sécurité des

Troupes du Corps d'Occupation Fran-

çais de Consiantinople, au moyen de

tribunaux répressifs interalliés :
Vu le règlement annexe à la conven-

lion internationale signée à ta HAYE le

18 octobre 1907, concernant les lois et

coutumes de la Guerre sur terre (Section
3, articles 42 et 43] ;
Va le Gode de Justice Militaire pour

l'Armée de terre {loi du 9 juin, 1857} ;
ARRETEf

I

Dispositions Générales

Art. 1, — La justice interalliée est ren-

due, dans le secteur attribué au contrôle

Français de pclice, par des tribunaux mi-

litaires spéciaux comprenant :

Des tribunaux prévotaux, des Conseils
de Guerre et un Conseil de Révision.
Il n'est pas innové en ce qui concerne

ia juridiction des tribunaux consulaires et

d'institutions communes. Elle veut éviter | ries tribunaux milieu es Français exis-

tants qui conservent intégralement leurs

On mande de Paris à l'Agence T.H.R.

que le conseil des ministres, après avoir

attributions et leur compétence. La jus-
tice interalliée s'adjoint à la justice mili-
taire Française.
Art. 2 — Les tribunaux Militaires spé-

ciaux ainsi institués appliquent la loi

Française pour ce qui concerne l'exercice

l'administration directe et veut laisser, ie

plus possible, l'indépendance aux popu-

lations
Une fédération comprenant à son ori-

pris connaissance de l'acooid "conclu,' «jgtoetrois Etats syriens, Damas, A!ep et
_____

date du 20 octobre dernier, par Yoassouf 1 Abrites, sera constituée ; le Lioan adhô- de l'action publique et la procédure, ils

Eémal bey et M.Franklin-Bouillon,a donné | rfira 4 cette fédération, s'il le veut bien,

son approbation à cet accord, j * <*»*> de '« l™d«ions chrétiennes.

Le président du conseil en a avisé télé-1 Le Haut-tuommbsane Lançais sera le

graphiquement Youseouf Kéma! bey. j lien entre lo Liban et le reste de la Sy.

C'est samedi que le gouvernement fran- «rie ; chaque Etat j'ouira d'une autonomie

çais a approuvé l'accord déjà, ratifié par le \ absolue,

parlement national ottoman. Cet accord j i>g conseils consultatifs

doit être en vigueur et sera exécutable

dans un délai de deux mois à partir du

i novembre.
Le « Temps* fournit les «esdi-

cations suivantes. Il indique
notamment qu'un régime sp -

cial est institué duns lu région
syrienne d'Alexandrette. en

vue de respecter Ses droits des

populations ottomanes. La

protection des minorités sera

assurée en Cilicie. Un régime
économique sera organisé pour

qui

éviter de séparer,par une bar-

présentée que le point de vue rière douanière, le nord de la
de l'Angleterre dans la ques- gyric ges territoires turcs

adjacents.
Cet accord est accompagné d'un"

lettre adressée au négociateur français

Hon orientale est la conclu-
siom de la paix sur base des sa-

crifiees raisonnables consentis
tant par les Grecs que par les
T$ rcs.
Si les dirigeants d'Angora

font montre de prétentions
exagérées, l'Entente a le de-

voir de leur indiquer la voie
de la modération. Egalement,
la Grèee, sans seprévaloir de
la situation militaire favora-
ble qu'elle s'est acquise en

Anatolie, ferait preuve de sa-

gesse politique si, eomtne l'on
est en droit de le croire, elle
tenait compte des ree&mman-

dations des Alliés.
L'agence Reuter croit cependant savoir

qu'on n'envisage aucune négociation par-
ticulière entre ie cabinet de Londres tt
les ministres hellènes ; et que lorsqoe les

gouvernements alliés auront été success1'-

verment mis au coerant du point de vue

hellénique, ils se consulteront entre eux,
afin de voir s'il est possible d'agir en

commua.

Une dépêche de Londres dit que la dé-

légaboa grecque restera en cette ville

jusqu'à jeudi pour avoir de nouveaux en-

îretiens avec lord Curzon et peut-être
avec M. Lloyd George. De Londres MM
Gounaris et Baitazz's se rendront à Rome

pour trois jours et retourneront en An-

gleterre pour continuer leurs négociations,

par la suite devenir dôbbératifs, seront

élus dès que ceia sera matériellement pos-
sible. Chaque Etat contribuera libre-

ment, au prorata de sa population, aux

quelques dépenses communes.

L'intervention de la puissance manda-

taire est donc réduite à son extrême mi-

uimum et sans aucune trace d'adminis-

tration directe.

La Nouvelle Revue affirme les sym-

pathies qne la France rencontre en Orient^
et rappelle combien les établissements

scolaires français qui existent en Asie

Mineure, ont entretenu son prestige sécu-

laire dans ces pays où le rayonnement
français se renouvelle et s'étend de Cons-

tantinople, par la Thrace, en Bulgarie
et en Roumanie.

appliquent la loi pénale ottomane pour сэ

qui concerne la qualification de l'infraction
et les pénalités.
Cependant le? amendes prévues par ia

loi pénale ottomane et par les divers régie-
ments de police ottomans pourront être

décuplées elles seront payées en or ou en

1 1 papier-monnaie représentant la valeur du
pourront 1entant en or.

. lierai, <|ai
toujours, dans la coulisse, le véri- j régions d? Bamum, Adjara et Tchorakh. |« qu'il y avait Ifëu d'en être satisfait

Grecs et Turcs
Londres, 31 oct.

MM. Gounaris etBaltazzis se sont

longuement entretenus avec Lord

Curzon au sujet des conditions
dans lesquelles pourra t intervenir
la paix en Orient. Les journaux
londoniens, tout en gardant le si-

lence en ce qui concerne les dé-

tails des conversations, estiment

La France à la conférence
de Washington
Londres, з! oct,

D'après les journaux parisiens,
M. Briand qui s'est embarqué hier

à destination de l'Amérique, n'y
restera pas jusqu'à la fin de la con-

férence.
Le président du conseil de France

retournera à Paris dès que les dis-

que la Grèce serait en mesure, j eussions principales dans les ques
malgré la situation supérieure \ tions du désarmement et du Paci-

qu'elle possède en Anatoiie decoR- jfjquQ auront été achevées.
sentir certaines concessions aux

Turcs. Le «Times» dît que ie pre-

mier ministre de Grande-Bretagne
est partisan décidé ds ia concilia-
tion. (Bosphore)

Italie et Turquie
Londres, 31 oct.

On apprend de bonne source que
les négociations entre le représen-
tant du gouvernement italien et

le gouvernement d'Angora se pour
suivent favorablement,
sera atteint sous

(Bosphore)
L'Italie àWashington

Londres, 3I oct.
On apprend de Rome que M. Во-

nomi, premier ministre d'Italie, se
rendra ultérieurement à Washing-
ton pour représenter le gouverne-
ment italien à la conférence convo-

quée par le président Harding.
En attendant la délégation ita-

lienn© composée de plusieurs séna-

Un accord -teurs etdéeutés est déjà en route

! pouf 1 Amé1 «te»

(Bosphore) (Bosphore)

En outre des infractions à la loi pénale
ottomane et aux règlements ottomans, ces
tribunaux militaires connaissent des in»

fractions aux règlements établis par les

autorités militaires interalliées et par le

cemité interallié de police et dûment pa-
bliés dans les journaux locaux, ainsi que
toutes infractions de nature à troubler
l'ordre public. Us appliquent les peines
prévues aux dits règlements.
Leurs jugements sont rendus au nom

de la loi.
Art. 3. — Ces tribunaux militaires spé-

ciaux sont compétents pour toutes les in-
fractions commises depuis l'armistice et

non atteintes par la prescription.
Art. 4 — Leur juridiction s'appliqua

aux infractions commises. :
(a) Par les sujets ottomans contre les

alliés : Anglais, Français, Italiens, Hellè-

nés, Belges, Roumains, Yougo-Slaves,
Polonais, Tchèque-Slovaques et contre les
Russes.

(b) Par les sujets alliés et Russes ci-
dessus énumérés, contre les sujets otto-

mans, sauf les restrictions portées à l'Art,
5.
Elle s'applique également aux infrac-

tions dans lesquelles sont Impliqués
comme auteur, complice, ou victime,
même quand il n'y aurait pas d'Ottomans
en cause, de ressortissants alliés, ou des
ressortissants de toutes antres nations

pour lesquels il n'existe pas actuellement
de juridiction compétente reconnue par
les alliés.
Art. 5,— Вез sujets Anglais et Italiens,

ne sont pas soumis à la juridiction Fran-

çaise, quel que soit le lieu (secteur) où

l'infraction a été commise.
Quand, dans une même affaireront im-

pliqués des sujets de nationalités différen-

tes(Anglais,Italiens Français)chacun d'eux
est jugé par le tribunal de sa nat ;onalitô„

II

Organisation
Art. 6.— Il y aùra :

lo Des Tribunaux Prévotaux dont le

nombre, variable selon les besoins, sera

fixé par le Général Commandant le Corps
d'Occupation Français, sur proposition du

Commandant de la Prévôté du Corps d'Oc-
cupation Français..

2o Deux Conseils de Guerre spéciaux,
3o Un Conseil de Revision Spécial.
Art. 7. — Les deux Conseils de Guerre

(Conseils de Guerre aux Armées en pays
étranger) actuellement constitués au Corps
d'Occupation Français, avec leur parquet
et leur greffe respeotifs, fonctionneront
comme Conseils de Guerre spéciaux de la

j usticc interalliée.
lis tiendront, eu cette qualité, des au»



га возраста

diences spéciales pour juger les affaires
du ressort de la justice interalliée.
L'administration et la comptabilité (re-

cettes et dépenses^ des Conseils de Guerre

spéciaux seront distinctes de celles de
Conseils de Guerre normaux.

Art. 8.— Le Conseil de Revision ac-

tuellement constitué avec son parquet et
son greffe fonctionnera dans les conditions
spécifiées à l'Art, précédent.
Art. 9.— Chaque Tribunal Prévôtal

sera constitué conformément aux disposi-
tionsdô l'Art. 52 du Gode de Justice Mi-
litaire ; il procédera, suivant les formes
prévues aux Articles 173 et 174 du même
Code, et suivant les instructions spéciales
à intervenir.

Les Prévôts connaitront de toutes les
contraventions et menus délits pour les-
quels la loi penale et les règlements de

police prévoient des peines ne pouvant
excéder six mois d'emprisonnement et
400 Livres Turques d'amende, ou l'une
de^ces peines.

Leurs décisions seront susceptibles
d'appel suivant les formes et conditions
à déterminer dans des instructions spê-
cia'es à intervenir.

Les recettes et dépenses afférentes au

fonctionnement des Tribunaux Prévôtaux
feront l'objet d'un compte spécial.

Les extraits de jugement seront conser-
vés aux archives de la Prévôté du Corps
d'Occupation Français, pour être trans-
mis, le cas,échéant, aux Gouvernements
auxquels ressortissent les condamnés.
Art. 10. — Les Conseils de guerre sta-

toeront sur les crimes et délits, sauf les
délits de la compétence des Tribunaux
Prévôtaux.
Ils ne connaissent que de l'action pu-

blique.
Art. 11. — Le Conseil de Révision a

les attributions et pouvoirs définis par le
Code de Justice Militaire sous la réserve
ci-aprês :

Il juge en dernier ressort, sans recours
devant la cour de cassation,

III

Dispositions particulières
Art. 12.—Pour toutes les peines capi-

taies prononcées et pour le recours en

grâce, le dossier de l'affaire sera adressé
pai le Général Commandant le Corps
d'Occupation Français au Haut-Commis-
aaire Français pour être transmis au Chef
de l'Etat.
L'e?écution des jugemenis et l'exécu-

tion des peines seront assurées confor-
mément aux dispositions du Code de
Justice Militaire et aux prescriptions spé-
ciales actuellement en vigueur au Corps
d'Occupation Français.
Art. 13.—Le produit des amendes sera

affecté d'abord aux frais judiciaires et,
pour le surplus, versé à la Commission
Financière à l'actif du compte des dépen-
ses d'occupation, auquel incomberont tou-
tes les charges afférentes au fonctionne-
ment des juridictions instituées par le
présent Arrêté (entretien des prisonniers,
locaux pour les tribunaux, indemnités,
salaires, expertises, etc.)
Art. 14. —En cas de complicité, et si

des poursuites sont exercées simultané-
ment devant un tribunal français et de-
vant un tribunal anglais ou italien, le par-
quet français donnera à celui de ces tri-
bunaux qui le demanderait, tous rensei-
gnements ou communications utiles aux

investigations et confrontations nécessai-
res,
Art. 15. — Des instructions particuliè-

res régleront les détails d'application du
présent Arrêté.
Art. 16. — Le présent Arrêté entrera

en vigueur le 1er Novembre, 1921.
Fait au Quartier-Général,

COSNTANT1NQPLE, le 10 Octobre, 1921.
Le Général Commandant le Corps

d'Occupation Français,
(Signé) : Général CIMRPY.

Pour ampliation
Le Chef d'Etat-Major :

(Signé): Colonel DESPRÈS
P. S.— Les Conseils de Guerre et le

Conseil de Revision siégeront à la Caserne
FRANC11ET D'ESPEREY (SERRA-SKIE-
RAT).

Nous publierons demain les textes

anglais et italiens du même arrêté.

Au Maroc espagnol
Madrid, 30. Т.Н. R. — Le général Bé-

lenguer annonce que le combat qui était

ces jours derniers en cours sur la zone

de guerre était très rude.

Tous les objectifs ont été atteints et la

garnison de Magrin encerclée un moment

brisa l'encerclement par un feu bien

nourri; elle fit une impérieuse sortie châ-

liant durement les trois groupes de re-

belles qui l'avaient attaquée.

En Hongrie
Paris, 30. T. II. II.—Les représentants

des grandes puissances remirent, samedi,
à M. Banfy une note de la conférence des

ambassadeurs exprimant leur satisfaction

pour le succès du gouvernement hongrois,
empêchant la tentative de la restaura-

tion monarchiste.
Les représentants de la Petite Entente

insistèrent à nouveau verbalement, samedi
soir, auprès de M. Banfy, pour que les

mesures nécessaires soient prises pour la

déchéance de l'ex-souverain.

Aucune suite n'est donnée aux сот-
munications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature
et l'adresse de l'expéditeur.

La guerre -

en Anatolie
Communiqué officie! hellénique

39 octobre
Front d'Eski-Chéhir : Calme.
Front d'Afion-Karakissar : Nos recon-

naissances vers Yapountzak et Kalen-

djik-Dagh ont eu des rencontres avec

des détachements ennemis, qu'ils ont

poursuivis.
Dans la région de Tchivril notre ar-

iillerie a imposé silence à un canon en•

nemi qui dirigeait le {en contre nos

lignes.
Généra! PAPOULAS

Communiqués nationalistes
27 octobre

Front occidental : A la suite d'une con-

tre-attaque, nous nous sommes emparés
de la hauteur située au nord-est de

Bozdagh.
28 octobre

Feu intermittent d'artillerie sur tous les
fronts.

Front d'Afion-Karahissar ; Ce matin

aussi, on a observé dans la ville d'A-

fion-Karahissar un incendie qui a duré
une demi heure.
Le village de Tchavdarli, situé immé-

diatement à l'est d'Afion-Karahissar s été
brûlé par l'ennemi.

'

Le général Papoulas
ne va pas à Athènes

Smyrne, 30 octobre
Interrogé par des journalistes le géné-

ral Papoulas déclara que contrairement
à la nouvelle pnbliée par la presse athé-

nienne, il ne compte pas se rendre tout

au moins pour le moment à Athènes

Vers la paix en Orient ?
Sous ce titre, on lit dans la Tribune

Orientale de Paris :

« La Grèce est lasse du grand, et re-
connaissons-le, du magnifique effort
qu'elle a fait en Asie Mineure.

Sans doute, ses armées n'ont point al-
teint Angora et elle doit renoncer, cette

fois encore, à la réalisation de son rêve
séculaire. Elle peut quand même être

fière des résultats obtenus puisqu'elle a

libéré maints territoires considérés d'ail-
leurs comme imprenables. MM. Gouna-
ris et Baltazzi veulent certainement ta

paix. Mais ils doivent désire" que celle

paix ne soit pas préjudiciable à la Grèce,
en ce sens qu'ils prétendent à ce que la
Grèce conserve tous les territoires con-

quis dont l'organisation sera longue сой-
teuse et particulièrement difficiîe, dans
l'état actuel des finances et de l'adminis-
tration helléniques.

« Nous occupons aujourd'hui en Asie
Mineure, a déclaré M. Goanaris à la

Chambre, un territoire d'environ 100.000
kilomètres carrés, alors que le traité de
Sèvres ne nous attribuait que 16 000. »

Nos écrivains, qui ignorent tout des
conditions climatériques et topographi-
ques de l'Asie Mineure, se sont empres-
sés de conclure, à l'annonce du voyage
de M. Gounaris, que la Grèce sentant

venir la défaite, voudrait bien obtenir la

paix avant son écrasement complet.
La guerre actuelle, en Anatolie, à

cause de la nature même du terrain qui
lui sert de théâtre, peut se prolonger
indéfiniment, avec des alternatives de
revers et de succès, mais sans profit réel
poar personne. Celte prolongation serait

néfaste non seulement aux belligérants,

L'heure normale
Depuis cette nuit s'est opéré le retour

à l'heure normale à Constantinople.
Les Tramways

Nous publions en 3me page le nouvel
horaire.

Le Séfaïne
Le service Maltépé-Piinkipo est sup-

primé.

Le traité de Kars

Angora, 27 oct.

Le traité de Kars signé le 13 octobre

Dépêches des Agenças
Le voyage du maréchal Foch
Paris, 30. T. H. R. — Tandis que M.

entre les délégués de l'Assemblée natio- Briand va apporter à l'Amérique le. salut

jnale d'Angora, de ^Azerbaïdjan, de l'Ar- delà France, Washington après New-

méi&, de la Géorgie et de la République York vient de faire un accueil chaleureux

des Soviets de la Russie fédérative et se- au maréchal Foch. Le maréchal Foch fut

cialiste se compose de 20 articles. reçu mardi par le président Harding qui
Dans l'art. 1er les parties contractantes, lui affirma qu'il tenait une large place dans

la Turquie, l'Arménie, l'Azerbaïdjan et le cœur du peuple américain,
la Géorgie déclarent considérer comme

nuls et non avenus tous traités ou con-

ECHOS
ET NOUVELLES
AMBASSADES

ET LEGATIONS
M. Chaponilch, délégué de la Aougo-

Slavie qui séjourne actuel ement à \ienne

«est attendu bientôt à Constantinople.

COMMUNAUTÉ ARMENIENNE
"

Le Comité de secours pour l'Arménie a

invité la population arménienne de Cous-
Le maréchal est allé également saluer tantinop !e à foU)nir 2oo.OOO vêtements

le-vice-président delà République atné- aux sinistrés de la mère-patiie Le mois

vention conclus avec une tierce puissance ricaine, le secrétaire d'Etat M. Hugues et de novembre a été dénommé « mois des

relativement à des questions territoriales le général Pershmg. vêtements »

les intéressants réciproquement. Le traité Un dîner fut offert ù la Maison Blanche
fa 0̂°^^. p^treSse* de

'

l'A.
U

G. R.
turco-russe de Moscou signé le 19 mars en l'honneur de l'ancien commandant des ^ g 13,600 boîtes de lait condensé, 200
1921 fait exception aux dispositions de armées alliées, qui venait de déposer une juijs d® sulfate de soude, 10 kilos d'aspi-
cet article. couronne sur la tombe du soldat inconnu rine et li2 kilo de quinine, ainsi que

Q

Par l'art. 2, les parties contractantes américain au Mont Veraca.

s'engagent à ne reconnaître aucun traité
de paix ou acte international quelconque
qui leur serait imposé par la force. L'Ar-

ménie, l'Azerbaïdjan et la Géorgie ne re-

connaitront aucun acte internat onal af-

Le cabinet Wirth
maintient son programme
Berlin, 30. T.H R. — Samedi, au con-

seii économique d'Empire, le secrétaire
d'Etat au ministère des finances déclara

férent à la Turquie et qui ne serait pas ffue 1(5 gouvernement allemand restait fi

reconnu par le gouvernement de l'As- dèle au programme fisca 1
, présenté au

semblée nationale d'Angora. Par Turquie Reichstag,le 25 octobre Seule la taxe sur

il s'agit des territoires faisant la base du f s charbons devra être ajournée, entrai-
pacte national.

L'art 4 délimite comme suit les fron-
tière septentrionales et orientales de la

Turquie t

son du nouvel examen que nécessite le

projet.
Le conseil économique d'Empire adopta

le rapport de la commission des répa-
rations, relatif à l'impôt de la fortune et

à l'impit sur l'accroissement de la for-

L 'Académie de la marine
en Franco

Paris, 30. T.H.R.— M. Millerand, pré-
sident de la République inaugura l'Aca-
démie de la marine. M. Guisthau, ministre
de la marine, définit la puissance mari-
time française, il fit l'éloge des marins, et
dit qu'ils démontreront prochainement à
Washington que la France est toujours
prête à se rallier à la cause du droit.
La nouvelle académie est destinée à

favoriser par tous les moyens le dévelop-
pement des hautes études relatives aux

choses de la mer, de la marine militaire
et de la marine commerciale,

A partir du village de Sarib sur le lit- tune - sans «endre toutefois ce dernier

toral de la Mer Noire, passant par les
monts Kédis Magha, Chavchet, Fani, par
les limites septentrionales anciennes des

sandjaks de Kars et d'Ardahan, l'Arpa-
Tchaï, le Talweg d'Araxe, jusqu'à l'ern-
bouchure du Nijga Kara-Sou.
Par l'art. 5, la Turquie, l'Arménie et

impôt aux accroissements de fortune d'à-

près guerre.
Les projets du cabinet d'Empire sur

les vivres, les allumettes, la biôre et les

eaux minérales furent également adoptés.
L'aide à la Russie affamée
Paris, 30. T.H.R. — M. Kameneff, pré-

l'Azerbaïdjan acceptent qu'un territoire du Comité de secours aux régions
autonome soit constitué dans la région de Btteiotes de diseite en Russie, écrit à ses

Natchitchévan sous la présidence de collègues Ichiteheriue, Litvmoff, Solo-

l'Azerbaïdjan. :

L'art. 6 stipule la cession par la Tur- ■1® vous informe que la Chambre fiaa-

quie à la Géorgie aux conditions suivan- çaise vient de voter sur la proposition du

tes de la province de Btoum située au gouvernement un médit de six millions

nord de la frontière spécifiée à l'article 4 : de francs pour l'aide aux populations
1. Toutes les communauté faisant par- russes affamées Cinq millions nous seront! ]9тзп ^ a Gonstantinop'e est de 65,000

tie de la population locale bénéficieront livrés en nature et un million en espèces.| dont 37 700 se trouvent à la caserne Sé-

d'une large autonomie garantissant leurs J'espère que vous avez bien reçu monfl'mjé. Le Croissant-Rougs lait distribuer
* ®

. . .... t,. ,
. r 1000 ocques da pains par jour aux шиш-

droits religieux et ethniques ainsi qu'un précédent telegianime de Riga vous infor-

régime territorial conforme aux vœux de mant que je n'avais pas reçu lors de mon

cette population. séjour à Moscou, les télégrammes da gou-
2. Franchise douanière et exemption vernement français à no re délégation en

du paiement de toutes taxes pour les ar- Lettonie et qui m'auraient permis de les divers établissements ; 60 paras le café

ticles et marchandises à importer en Tur- traiter avec vous, l'envoi immédiat des ) et 2 piastres le thé dans les petits cafés

quie ou à exporter de Turquie par voie premiers secours. f de quartier ; 100 p»ras le cafe tt 3 pias-
4 v г

| très le the dans les cafés du marché et
de Batoum. |^ jjans . 5 piastres le caf et 7 1[2 pias-

La troisième Conférence i tres leihédans Ies

caisses d'étrennes envoyés pour la N06I

par l'Union • des ,officiers arméniens de

Smyrne. Ce bateau est parti dimanche
malin à destination de Batoum.

On mande de New-York que tous les

Arméniens se trouvant à boidde i'Acro-

polis ont été autorisés a débarquer aux
Etats-Unis moyennant une caution de 500

dollars.

Le grand poète national M. Ohannès
Toumanian, président du Comité de se-

cours pour l'Arménie, accompagné de M.

Taghiancesian sont arrivés d'Erivan à

Constantinople pour organiser des confé-
rences dans les divers centres arméniens

de Constantinople à l'effet d'exposer la si-

tuation réelle de ia République.

Conseil des miaistpes
Le conseil des ministres s'est réuni j

sous la présidence de Tevfik pacha j

Le conseil s'est également occupé de;
la question Snamïièrè.

Les libérés de Malte
Ceux des détenus de Malte partis pour

Inébo'.ou, qui voudraient revenir à Cons-

tantinople, pourront le faire aujourd 'hui ?

même. Entre autres Suiéyman Nazif bey
est attendu ici.

Le nombre des immigrés
De déclarations faites au Tcrdjuman,

par Ilamdi bey, directeur général du ser-j
vice des immigrés, il ressort qne le nom-,
bre des mbuhadjirs se trouvant actuel

gres.
Café et thè

La préfecture de la ville a établi le ta-

rif suivant pour le café et le thé dans

ШРГИ'1

Péra У. M. C. A.
University Club

Le 9me dîner de ГUniversity Giub de

Constantinople sera offert à l'Hôtel de

Londres, mercredi, 2 novembre, de midi
à 2 h. p m.

Des dhcours seront prononcés par le
colonel Ballard, président de ia commis-
sion de la police interalliée et M L. Steeg,
directeur de >а В. I. O.
M Steeg traitera de la question, du

change.

LA SCÈNE ET L'ECRAN

Les adieux de l'Opéra italien
Ce soir à 9 h. 1[2 au Nouveau Théâtre

dernière représentation de la troupe ita-
lienne d'opéra. Soiree de gala avec le
ooncouts du ténor De-Neri, la Tabassi,
la Ztrkhanowska et Ba;aban.

On donnera Carmen.
Tous, ce soir à l'Opéra.

М/IIVAL et î VOS
à Péra

Les excellents artistes français accom-

pagnés de leur troupe de comedie frao-
çai e seivnt aujourd hui dans nos murs,
pour débuter demain soir au Nouveau
Théâtre, par Maman Colibri, l'œuvre
puissante et magistrale d'Henri Bataille»
Par le choix pour ses débuts l'une

pièce de cette envergure M. Raymond
Lyon a voulu présenter ail public sa trou-

pe au grand complet, et les toiletteâ dé
la toute charmante Mile Mirvàl, toilettes
qui feront i'admlFâtioû de tous et de toutes.

La location marche à souhait et iôUt
fait prévoir une salle arçhicomble.
Spectacles suivants :

Jeudi soirée de fou*rjre avec» le Bois
Sacré de De F>ers et Caillavet.
Vendredi création à Péra Le Caducée

la pièce troublante du baron de Rotschild

CINÉ-AMPHI
A partir de dinanehe 6 Novembré

VENEZ VOIR;

Par les articles 7 et 8, la Turquie et la

Géorgie acceptent d'accorder des facili-
tés aux populations limitrophes pour

qu'elles puissent franchir la frontière et

bénéficier des pâturages sit xès dans ces

régions.

fde divertissements de seconde classe; 7

internationale du travail piastres 20 paras le café et 10 piastres
Не thé dans les restaurants et lieux de

1

|divertissement de Ire classe. Les hôtels,
Paris, 30. T.H.R. Lv troisième Con-;jes c iu bs et les lieux de divertissements

férence internationale du travail a repris : ayant de la musique ne sont pas soumis à

à Genève la discussion sur les objections e®

du gouvernement français sur les ques-j 1 «rif postal
lions relatives à l'agriculture. j Le tarif dfs lettree et des cartes a été

. .
. , , l majoré. Il sera perçu 3 piastres pour les

La question du chômage et de la pro- J №ез à envoyer en ville et 5 piastres
duclion par les femmes et les er fants '

pom celles destin es à l'étranger 2 pias-
Les autres articles ont trait aux sujets donna lieu à de longs débats, auquels ltres pour les cartes postales à destination

étrangers habitant les pays intéressés, à participèrent de nombreux délégués.
■ de Constantinople et 3 piastres peur celles

leur situation juridique, à l'échange des Gagroloff, dé égué gouvernemental ! à destinati ' n de ''étranger. Pour 30 gram-
B © © ; mes de journaux 20 paras, les colis pos-anciens pionniers, à 1 amnistie générale bolgar». déclara que les questions visées . ,„ux d -„n poids de 5 kilos 20 piastres.

récipioque, aux conventions commer- étaient assez mûres et devaient être re-® Les télégrammes jusqu'à 20 mots pour
ciales, etc. tenues Па ville seront assujettis à un tarif de 12

L'an. 18 prévoit la constitution à Tiflis M . VjuisUd, délégoé gouvernemental
f t'axe ded'une commission composée des délégués norvégien, se prononça dans le môrr.e^ piils[res L)a 'perçue sur télégrammes

des Etats signataires du présent traité en sens et déclara qu'un but doit être assuré ; de 10 mots destinés pour l'étranger
vue d'établir réciproquement les relations à la coopération internationale en vue de ' Pour chaque 'mot excédant ce ch fixe, il

commerç âtes et économiques, ainsi que l'amélioration des conditions de vie des ! sera p0rçb 2 pî3tres 20 par8s '

de régler toutes autres questions. c'assesagricoles. f Us ebattoïrs de Karagatch •

— Un? thèse con rare fut soutenue parj La préfecture de la ville a décidé d'u- -

L'agence d'Ana>o!ie annonce en date M. Lpucinsky qui déclara au nom des pa-| UUser, coûte que coûte, les abattoirs de,

du 28 octobre que le second convoi de t ons polonais que le travail de la terrel UHra
- A gh^tch - Dans ce but, e.le ь , nten-

;
r 1

« draavec lentrepreneur des travaux, afin
prisonniers de guerre arméniens, composé estd fférent dans tous les pays du monde: qa0 p.s abattoirs soient mis d'ici deux
de 210 personnes y compris les officiers et ne pouvait pas se pièter à une /ègle- i mois, tant bien que mai en étatdeser- :

supérieurs et se trouvant dans la garnison mentation internationale. | vir. (
d'Erzéroum, a été remis au gouvernement m, Vicuna, déîégré gouvernemental du! Amicale »
arménien à Gueumru. Chili, regrette de n'avoir pu voter hier, lai r , 1 ,, « •

. .

„ . . , « ■

' j Les membres de l'« Amicale » sont m-:
S . r.iavian, commissaire pour les affai- raison da son absence étant le maintien; formés que les concerts et les thés-dan-

res étrangères de la République armé- delà réglementation du travail. M. Yi-.santsde la saison commenceront a partir
nienne, a adressé à Kiazim Kara Békir un Cuna se prononce pour l'examen desau-t duler Novembre, dans l'ordre suivant : -

LE
daas
r

№111 < Е1ЕСШ
PERA,

En face des Appts du Luxembourg
OUVERTURE

ce vendredi 4 nov. à 3 h. p.m.
avec

PIN A MENSCHELLI
d nsunede sesmeilleures créations

L'ERYNNIEVAINCUE
PREMIERS V1HON A FERA

P

télégramme de remerciements pour le ra-

patriement des prisonniers militaires et
civils en Arménie.

très questions. \
MM. Edstrom, délégué de Suède,et No-|

Dimanche et Vendredz, Thé Dansant.
Mardi, Thé Concert.

L'or russe à Stockholm

Déclarations dos déhgués
japonais

lens, de Hollande ayant voté contre ie3
. . , Selon le Posledine Novosli , 47 tonnes

maintien de la question insistent tons es ^ » a»- a e. i и <

. I d or russe ont. été monayees à Stoekho'm
deux pour la discussion des po nts trois et ■ dans le courant de ces deux der ières

quatre, aujourd'hui en cause. années.

Au Ciné toile
Cette semaine

5e et 6e épisodes des

DEUX GAMINES
intitulésLe Lys sous l'orage et l'Ac-
calmie.
Vu l'affluence du public au Ciné

Etoile, la direction a dû ajouter une
3me matinée qui aura lieu désor-
mais tous les jours à 7 h.

A partir d'aujourd'hui 1er nov.
— vu l'introduction de l'horaire
d'hiver — les séances à l'Etoile au-

ront lieu les jours ordinaires à 3 h.
5 h. 7 et 9 h 3[4, et les dimanches
et fêtes à 2 h. 8 3[4, 5 1 3, 7 et
9 h. 3i4
N В — On commencera exacte-

ruent à i h*ure fixée.

Les délégués japonais à la confé-
rence de Washington ont déclaré
officiellement qu'ils avaient une

entière confiance sur le succès de
l'œuvre de la Conférence, le Japon
étant disposé à coopérer dans ce

but avec les autres Puissances
dans des limites raisonnables.
Le principe fondamental du Ja-

pon est le maintien d'une flotte
suffisante pour se défendre contre
des forces navales qui seraient ex-
pédiées contre lui dans l'Extrême-
Orient, (T.S F.)
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OBLIGATIONS
Turc Un fié 4 0[0 Ltq.
Lots Turcs 4

Intérieur 5 ojo «

Anatolie i et ii 4.50 0[0 «

» iii 4

Eaux de Scutari 5 ojo «

Port Gaïdar Pacha 5 o,o «

Quais de Gonsjple 5 oio 4

Tunnel 4 op с

Tramways 5 0(5 4

BledtriOité 5 o(o «

ACTION S
Anatolie б ою Ltq.
Assur Génér.de Consjple *

Câlia-Karaïdin 4

Banq lrnp.Ottomane 4

Brasser Réuaiesfactions) *

s 1 (bottS) *

ëittiëuh Й0ьш§ «

bercos (Eaux de) 4

Droguerie Centrale 4

Héraclée 4

Kassandra Ordinaire 4

« Privil. 4

Minoterie l'Union 4

Régie des Tabacs 4

TfftthWays 4

4 Jouissance 4

Valent* étrangères
Obligations a lots

Crédit Fonc Egypt 1888 frs

4 « * 1903 4

4 * 4 1.911 4

Banq N de Grèce 1880 4

44 4 1904btq
« 4 4 1912 4

COÙRS DES MONNAIES î

L'Qr
Banque Ottomane
Livres Stërlifif
Francs Français
Lires Italiennes
Drachmes
ВнН|г*
Lei Roumains
Maiks
Couronnes Autrieh.
Lèves
COURS DES CHANGES
New-York
tohdrês
ParisNV-.. .

Genève
ftemS
Athènes
Berlin
Vienne
Sofia
Bucarest
Amsterdam

L'« L formation d'Orient»
Sommaire du N0 70 1er Novembre

1, L'Anatolie à la Conférence de Kars

2. Les tapis orientaux — Projet de créa-|
tioft d'un marché à Paris. 3 Problèmes;
économiques.4. La crise des Changes 5.

Commerce extérieure de Gottstsntinople
8. Lh citustibh économique en Grèce. 7

Lrbjet de dessèchement et d'irrigation de

la-' plaine de Brousse. La propriété en

Turquie (suite). 9. Echos. 10 Revue

Commerciale. 11 Le Marché financier.

12. La ? Standard Oil ». 13- Le Marché

de charbons. 14 Le Marché-Essences et'

pétroles, Métaux, Matériaux de construc-

non, P/oiuits chimiques et pharmaceuti-
ques, matériel électrique.

«Daniah Foreign Journal »

Nous venons de recevoir le numéro

d'octobre du Danish Foreign Office Jour-
nal publication mensuelle du ministè-e

des affaires étrangères du Danemaik,

Voici le sommaire de cette intéressante

revue : Le fromage danois. — Economie

dans le service public danois. — La si-

tuation financière en Danemaik A jour-
nement de l'aide danoise à la Russie. —

L'exportation du beurre danois en France.

Les crémeries danoises à la foire do Bor-

deaux. Impôts immobiliers Le Groenland

sous l'administration danoise. — Impor-
tations et exportations danoises. — Les

prix en détail du Danemark. — Le minis-

tère danois des affaires étrangères. — Le

relevé de comptes danois pour 1920 21.

— Balance du crédit national danois. —

Le budget danois par 1922-23 — Expor
tation des produits agricoles danois —

Projets des voies d'eau danoises. — Im-

portation de charbon et de coke. — Pro-

duction du sucre en Danemark. —Divers

Revue commerciale d'Orient
Sommaire

Les principales causes de la hausse du

change.—La vie économique ei Anato-

lie.—La situation économique en Grèce,

(lettre d'Athènes) —La question ouvrière,

('•apport de la commission).— Les nou-

velles machines agrico'es en Turquie.—
Les mines d'Anatohe, (étude spéciale).—
Le seld'Anatolie.—En Roumanie.-Nou-

.velles diverses économiques. — La revue

du marché de Constantinople.— Prix de

gros des marchés de Constaptinople et

étrangers et bulletin de cours des fonds

eh» ta Ronise de Constantinople.
Lq No 5 Pts<i

La question silésienne
Londres, 3i oct.

L'acceptation par les guuver
nements de- Berlin et de Varsovie
de la décision de la Ligue des Na-
tions dans la question Hailt-rilé-
sienne a produit une très favora-
ble impression en Angleterre. La

presse constate unanimement que
le chancelier Wirth possède une

grande autorité en Allemagne.
(Bosphore)

L'Entante Libérale
Les négociations entre les deux

groupements modéré et extrémiste
du parti de l'Entente Libérale ont
pris iln. Ces deux groupements se

sont mis d'aécard et l'entente a été
signée paf leô délégués des deuA
parties, [.es membres des deux
sièges centraux ont tenu hier une
réunion extraordinaire au club de
l'Entente Libérale extrémiste à
Chahzàdé-Bachi sous la présidence
de Pex-ehdkh-ul-Islam Vasfi ef-
fendiet ont délibéré sur le pro-
gramme futur du parti,
Certains ministres du cabinet de:

Damad Férid pacha y ont égale-
ment pris part. Le Dr Riza Tewfik
bey a fait des déclarations impor-
tantes cjiii oftt fissuré l'union entre
les divers élémen s.

Le siège central du parti de l'En-
tente Libérale modérée a été suppri-
nié. Voici les lignes principales du
programme du parti de l'Entente
Libérale s Accomplissement immé-
diat des démarches nécessaires
pour amener le gouvernement turc

Nouvelles de Grèce
Cours martiales

Athènes, 29:— Un décret supprime les

èoufs martiales de Kiik-Klissé et de Ro-
dosto.

On reparle d'abdication ■„

Athènes, 29.— A la suite de rfnsh'ccôs
du voyage de M. Gounaris en Europe, le
roi Constantin a été informé qu'il devait

abdiquer, non seulement dans l'intérêt de
la Grèce, mais encore de la dynastie. Le
roi ne parait pas néanmoins disposé à re-

noncer au trône.

M. Gounaris et M. Lloyd George
Athènes —D-:s informations reçues au

dernier moment, il resso t que M. Gou
naiïs ne re-tera à Londres que 10 jours.
M. Lloyd Oeô"ge étant très occupé, le

Premier hellène ne pourra conférer

qu'avec lord Guizofi.

L'administration en Asie Mineure
M. Sterghiadès a transmis à tous les

représentants des с zas, politiques, mi!i-
taires, jadiciaires et financiers une cir-
cu'aire leur faisant savoir qu'en dehors de
leurs attributions réglementaires ils au-

ront la surveillance des autorités commu-

nales et administratives turques avec

droit de veto sur tous actes et toutes

mesures décidés par elles.

L:s autorités judiciaires turques seront

privées seulement du droit d'intervenir
dans une aciion pénale quelconque res-

sortissant à la juridiction des cours mar-

tiales helléniques.

La Ligue du Souvenir
Section de Constantinople

Sous les auspices du Ilaul con.mande-
ment de l'Armée Française d'occupation
et de l'Association nationale du Souvenir

français, la pieuse et patriotique coutume

de faire célébrer un service funèbre à la
mémoire de vos soldais et marins de
l'armée d Orient décédés et enterrés à

Constantinople, aura lieu, comme les
années précédentes, au cimetière de Fé-

rikeuy, le 2 novembre, jour des Morls, à
10 heures. Après la célébration de la

messe, Monsieur l'aumônier militaire
procédera à la bénédiction des tombes,
Toute la Colonie française est priée,
comme elle l'a toujours fait chaque an-

née depuis l'armistice, d'assister à cette

cérémonie de fraternel hommage à leur
mémoire.

Nous rappelons aux personnes qui dé-
sirent fleurir les iombes de nos chers
soldats, de ne bien vouloir apporter que
j des fleurs détachées, afin que toutes en

soient ornées. Ce sera une consolation
pour les pères et mères en France, qui
pleurer t leurs enfants morts et enterrés
loin d'eux, de savoir que leurs chirs

disparus ne sont pas abandonnés et que
la Colonie française de Constantinople
considère comme une patriotique obli-

galion et un devo 'r de solidarité fran-
çaise de visiler et d'entretenir les tombes

de ces pauvres e. fonts morts pour la

patrie et reposant en terre étrangère. I

à conclure une paix favorable ;
mise en jugement des coupab'es
de guerre ainsi que des aceapi-
reurs dont les actes ont causé
de nombreuses victimes en Tur-
quie ; non immixtion dans
la guerre turco-grecque ainsi que
dans les affaires intérieures de
('Anatolie; neutralité envers les

dirigeants d'Angora jusqu'à la fin
du conflit gréco-turc; envoi d'une

délégation auprès de ces dirigeants
pour entamer des négociations pro-
près à assurer la concorde ; envoi
d'une autre délégation en Europe
en vue de la paix. La présidence
de cette dernière délégation sera

confiée au Dr Riza Tevfik bey.

Ls cabinet portugais
On mande de Lisbonne que le

cabinet portugais est à la veille de
donner sa démission. (T S.F.)

Le voyage du priées de Galles
Le prince de Galles qui est en

routepourles Indes est arrivé hier à
Gibraltar à bord du Renown escorté
de navires de guerre. Il y a reçu
un accueil enthousiaste. (T.S.F.j

Ls Nord Dsutschsr Lloyd
Le Nord DeuUcher Lloyd éta-

blira au mois de févriel' 1922 un

service de Brê.ms à New-York et

pâut-être à В dtimorè. Trois ba-
teaux seront affectés à ce service.
La Navigation Company de Hugo

Stinnes à Hambourg a établi une
nouvelle ligue da ce port à Cuba
et au Mexique. (T.S.F )

[л palpes lignes
—Paris.29 ТН R.—Le roi Alexandre de

Serbie quittera Paris ce soir pour îentrer
à Belgrade,

— Le roi Boris de Bu'gârie a reçu en

audience M. Mavian, représentant diplo-
matique de la République arménienne à
Sofia.

— L c:s Allemands du Mexique ont en-

voyé 20 000 marks pour le Croissant-

Rouge de Constantinople.
— Bucarest, 30. T. H.R.— Hier, a été

ouverte la session d'automne du consis-
toire supérieur eclésiastiqce de l'Eglise
roumaine gréco-orientale, en présence du

premier métropolitain de la Roumanie et

du représentant du gouvernement, le mi-
nis're Petrovici.

— Bucarest, 30. T. H R — A l'occa-
sion du quarante-sixième anniversaire du

jour national roumain, célébré aujour-
d'hui, des Te Deum furent chai té.1 dans
toutes les églises du pays.

— Bucarest, 30 T.H R. — Du conseil
d-s ministres d'hier soir, le ministre des
finances, M. Titulesco, exposa son pio-
gramme en vue du rétablissement de la

situation financière et do. change.
Pour couvrir les payements bu g>

taires en retard, depuis trois ans, le n i
nistre annonça que l'excédent financier
réalisé pendant les premiers six mois du
budget actuel serait affecté à cet efL t.

— Paris, 30. Le Malin signale que l'on
vient de construire pour la station aérienne
de Dijon, un phare probablement le plus
puis, ant du monde qui pourra émettre
une lumière visible à environ 320 kilo-
mètres.

— Paris, 20. T. 11. R — Le Temps pu-
blie des détails sur la terreur exercée en

Géo gie par les Bolcheviks qui demeurent
impitoyab'es. La haine des Géo"giens con-

tre les envahisseurs s'accroît à mesure

qu'augmentent la famine, la misère et la
terreur rouge.

— Ilalil bey, directeur du musée qui
s'était rendu à Paris, en qualité de délé-
gué du gouvernement ottoman au (Ion-
grès des beaux a: ts, est rentré à Cens-
tantinople.

— L'Akcham annonce que le général
Harrington rentre ici dans la première se-
maine de novembre.

— Paiis, 30. T. li. R. — Le Lafaijelte
annonce par radiotélégramme que le voya-
ge se poursuit par un temps magnifique.
Ce matin, au cap Lizard, les torpilleurs
français sa uèrent par leurs salves le ba-
teau présidentiel.
Paris, 30 T. H.R — La presse fran-

çaise publie les déclarations du baron
Ayashi, ambassadeur du Japan à Lon-
dres, au banquet offert en son honneur par
l'association de la presse étrangère.

Le baron Ayashi, après avoir rendu
hommage au patiiotisme Lançais, affirma
i°s intentions pacifiques du Japon et ex-

J prima le vœu de réussite pour la conférence
de Wa-hington.

— Vienne, 30 T.H R. — Le ministre du
commerce et ds l'industrie et les délégués
du commerce et des banques conclurent
un accord pour la compression des cié-
dits consacrés à la diminution du prix de
la vie.

МИ H Ц PRESSE
PRESSE TURQUE

Ils s'adressent à la France

Ahmed Djevded bey adresse de
Vienne à Yîkdam une со ruespon-
danca dtf il s'occupe de la démarche
de M. Gounaris auprès du gou-
vernement français.
Ahmed Djevded bey s'exprime

ainsi :

Pour les Turcs, la France est une amie

sincère Si les ministres hellènes qui se sont

rendus à Paris,renoncent à cette chimc»

re qui s'appelle mégali idéa—chimère pré-
judiciable aussi aux intérêts matériels et

moraux de la France— ils peuvent être

gfii's de profiter du rapprochement franco-
turc.

Depuis Vénizélos, les cabinets hellène?!

qui se sont succédé au pouvoir — foulant

aux pieds les droits les plus sacrés —

s'étaient engagés dans une voie périlleuse
qui conduisait à une riva'ité gréco-
franco-italienne dans la Méditerranée. I s

croyaient cependant que tout allait mar-

cher dans un sens conforme à leurs dé-

sirs Ils ne s'attendaient pas à ce que

surgît un Moustafa Kémal.

En soutenant la lutte .en Anatolie, ce

brave ne défendait pas seulement les

droits sacrés des Turcs, il servait peut-
être au^si les intérêts de la France et

de l'Italie En effet, sans l'initiative de

Moustapha Kémal, un jour la Méditerra-

née orientale se serait transformée en un

lac hellèfle au plus grand préjudice des

intérêts politiques et économiques fran-

çais et italiens.

C'est là une vérité indéniable.

Ce que nous aurions dû faire

Dans le Pegant-Sabah, Aîi Kémal
bey note que si un changement
quelconque peut être relevé chez
les Turcs, ce changement n est

qu'apparent. Les idées, la façon
de penser sont restées les mêmes.
Ali Kémal bey s'exprime ainsi î

S'il est an monde un peuple qui eû
dû nous servir d'exemple, c'est le Japon.
Nous aurions pu Imiter ce dernier dano

les emprunts à la civilisation occidendale.

Malheureusement, tout ce que nous avons

fait avait un caractère superficiel. La

forme a plus ou moins changé chez nous.

Mais nos idées sont restées les mêmes.

ïls ont pris noie
LeVakit commente ainsi le ré-

sultat du voyage de M Gounaris à
Londres :

MM. Gounaris et Baltazzis n'ont pas été
satisfaits du lésdltat de leur voyagea
Londres. M. Lloyi George et lord Guneon
n'ont pas répondu aux ministres hellènes

par un « oui » ou par ий 4 non. » lis se

sont contentés da déclarer qu'ils avaient

pris note de ce qui leur avait été dit,
ajoutant que la quest'on anatoîienue ne

serait réglée que par un accord entre les

Alliés.

Quel sens faut-il donner à cette réponse
de M. Lloyd George et du secrétaire d'E-
tafc au Fô'eign Office ?

Ont-ils voulu simplement se débarras-

ser de MM. Gounaris et Baltazzis par une

réponse polie équivalant à une fin de non

recevoir ?

De trois audiences que lord Guizon a

accordées aux ministres hellènes, il sen>
ble ressortir que ceux-ci ont été entendus

avec toute l'attention voulue, mais que
leurs d clarations n'ont pas été jugées
convaincantes, ce qui a amené M. L'oyi

SOCIÉTÉ DES TRAMWAYS DE CONSTANTINOPLE
L'houorable public est informé que l'horaire d'hiver sera appliqué comme

partir d'aujourd'hui 1er Novembre 1921 ;

Lignes 1er dép. dernier dép
N0 10 Chichi-Tunnel Chchli 6 h. 24 h. 06

intervalle 3 minutes Tunnel 6 h 30 24 h. 36

N0 11 Tatavla-Tunnel Tatavla 7 h. 21 h. 35

intervalle 7 minutes Tunnel 7 h. 28 22 h. 03

N0 12 Harbié-Fatih Harbié 7 h. 22 h. 27

intervalle 4 minutes Fatih 7 h 57 20 h. 24

N0 14 Matchka-Tunnel Matchka 7 h. 10 20 h. 30

intervalle 10 minutes Tunnel 6 11 57 20 h. 07

N0 15 Taxim-Siikedji Taxim 7 h. 27 20 Ii 27
intervalle 4 minutes Sii kedji 7 h. 56 20 h. 56

N0 20 B.-Tache-K.Keuy B.-Tache 6 h. 1T 19 h. 55

intervalle 4 miuutes K.-Keny r. 6 h. 29 : 20 h. 13

N0 23 Ortakeuy-Ak-Sérai Ortakeuy 6 h. 30 21 h. 00

intervalle 10 minutes Aк Serai 6 h. 40 21 h. 10

N0 22 Bebek Emin Eunu Beb'rk - G h. 30 21 h. 36

intervalle 6 minutes Emin-Eunu > 7 h. 16 21 h. 34

No31 Faiih-Sii kéd ji Fatih 6 h .31 20 h. 43

intervalle 12 minutes Sirkédji G h. 34 20 h. 18

N0 32 Top Capou Siikédji Top Capou С h. 51 21 h. 42

intervalle 9 minutes Sirkédji 7 h. 33 22 h. 24
'

N0 33 Yédieouié Sirkedji Yédieouié G h. 34 20 h. 46
'

intervalle 12 minutes SiJ kédji 7 h. 17 21 h, 29

LA DIRECTION

milliers de soldats tombés en Anatolie

Constituent pour la nation un lien que
nulle politique ne saurait rompre. Tous

les Grecs sont solidaires pour empêcher
que ce lien soit jamais profané.

i Statistique
D'un article du Terdjuman il ressort

que 80 ого des assassins sont des avariés.
Sur 750 détenus se trouvant à la prison
centrale, 500 sont malades.

Le sommeil du pêcheur
Le pêcheur Strati, de Capoudagh, éf ait

en trainde dormir, avant-hier soir dans
son caïque, au large de Psamatia eoudam
une barque montée par trois individus
armés accosta au caïque. Les trois ma-

ladrins y entrèrent et dévalisèrent l'Infor—
luné Strati réveillé en sursaut. Le pêcheur
avait sur lui une somme de 250 livres et
une montre en or.

La vie drôle
— et la vie triste

lipilli 'Il ,'||| Hiu IU iM iU i 'lilHPHHiJ
Programme du SS pet au 4 11ou.

MAGIC-CONGERTrTorch. Kourof)
SEMAINE: Suppé
(Ouverture)

fHI ||Q 1Actualités Gaumont
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Le rasoir de l 'amour
Mine Vanghélou,demeurant rue Avanik,

Para, ne prêtait aucune attention aux

œillades d'an nommé Djémal, domicilié
ch^z le cafétief Sélsbeddme, rue Buyuk-
Z zi.

Djémal en éprouvait un vif dépit.
L'autre ji. ur, après une dernièreœilladë

qui laissa Mme Vanghélou aussi indiffé-

rente, Djémal bondit brusquement sur

elle, dans la rud, et lui laboura le visage
à l'aide d'un rasoir.

A propos ds la « Marguefîia »

Des mariniers rentrés de la Mer Noire j да paletots
relatent un fait curieux du naufrage du j |
vapeur hellène Margiierita, venant ds Mi-

dia, que l'on avait vu an large du

phare de Inô-Ada un petit torpilleur fitsnt
à toute vitesse vers ce navire en marche

sur Kara-Bouroun. C'est à ce moment que
se produisit l'explosion. Le torpilleur
changea aussitôt de direction et disparut
au large se dirigeant vers înéboii. Les

mêmes mariniers déclarent, n'avoir pu
apercevoir quel раикоп arborait le tor-

pilleur.
Ils croient que la Margiierita devait

ravitailler les navires de guerre hel'èr.es,

Gela, dit l 'Aurore mérite confirmation.

La jalousie
Nico, batelier à Moumhané et sa femme

ne faisaient pas bon ménage. Celle-ci .se

LILY-VERTU
avec Mlle HUGUETTE DUFLOS

et des artistes «les théâtres parisiens!

? i Armand Foschere |i îe coupeur bien connu de tout 'É
T Constantinople a l 'honneur T

Ц d'informer sa clientèle de
T l 'arrivée d'an grand et riche T1

$ assortiment d '-étoffes pour
£< costumes sport, pardessus et i|i

к
Grand'Rue de Péra, Gaîata-Séroï,

^ N0 217, 1er étage X

^ Bazar de SaHnitjtie ^

Amendes imposées
par la Commission

Interalliée de la police
1) Il a été de nouveau porté à notre

connaissance que des personnes non au-

torisées se prêtent à extorquer des

amendes.
2) Le public est avisé derechef que

seulement un officier de la commission

petit inLiger une amende pour compte de
la police interalliée.

3 Toute personne à laquelle, par suite

d'une infraction, une amende aura été
laissait conter П«,гейв par nn t,pe mille-

jnfljgée par ,m oWcfer di la po!ice
f^wnllârân rlairi'Q renpvnilment recommandabîe qui finit par

cider à quitter le toit conjugal, pour le

suivre.
L'amant d'une ja'ousfe féroce, ne per-

imP°sé 1 amende,

mettait pas à sa maîrresse d'adresser la
'

parole à un autre homme, L'autre jour,
pour son malheur, Nico vint à pas-

teraUiée, devra recevoir une quittance
revêtue de ia signature de 1 officier ayant

.o'ge e Oid Cuizon à faire la déclara-|<?er'par la rue où habitaient sa femme et

son amant.
Celui ci ayant aperçu le batelier, fut

pris d'un accès de jalousie. Ils bondit

dans ia rue et d'un coup de couteau,
blessa grièvement Nico.

Vols et agressions
La nfiit d'avant-hier, trois individus ar

que l'on sait.

PRESSE GRECQUE
La solidarité grecque

Commentant les informations de
source officielle ou privée que les
journaux publient au sujet des dé-
ceptions éprouvées par M. Gouna-
ris dans son voyage à Paris et à
Londres, le Proodos fait remar-

quer que cette déconvenue est une
réédition de celle que cet homme
a déjà connue à Londres en février
dernier.

« La ciuse grecque est sûrement con-

damnée par la faute du régime actuel.

Mais cette condamnation, avec ce qu'elle
suppose de conséquences, le peuple hel-

lène tout entier ne l'admettra pas en dé-

pit ds la façon dont M. Gounaris vou-

dra dorer ia pilule. Pour l'honneur de ce

peuple, constantinien ou non, Vieille-

Grèce ou Jeune-Grèce, libre ou irrédime,
vivant en Grècs ou hors de Grèce, il faut
dire que. personne ne tolérera une dimi-

nution quelconque des droits nationaux,
du moins bénévolement. Il n'y a aucun

doute à ce sujet. En février dernier aussi,
M. Gounaris a voulu opérer une retraite et

tout accepter. Mais le soulèvement de la

nation l'a ob igé à prendre une

4) Au cas où une personne non auto-

risée inf igerait une amende à un parti-
ticulier, il est du devoir de ce dernier,
dans l'intérêt public d'en faire part à la

police interalliée.
Signé G BALLARD Colonel

Président de la Commission Interalliée
de la police

NО TARIA T •

Le âme Notariat de Fé r a est transféré

— — .
к Gatata, vis-à-vis je nouvel édifice de la

més faisaient irruption au casino tenu-par Banque Industrielle Italienne, Station

Yanni à Hadji Osman-Ëayir, Tehaïr- de Tramways.
Bachi, et le menaçant da leurs revolver?,

ими pb p
LLOYD TRIÉSTINO

Le bateau GA&TEIN partira vers

vend-edi 4 nov. й 4 h. p. m. рос Dar-

ils se faisaient remettre une somme assez

forte et divers objets précieux, après eyuoi
ils s'en allaient.
I Prévenu, le poste de Hadji Osman-

Bayir lançait plusieurs gendarmes aux

trousses des bandits.

^
L'un de ces derniers a été arrêté et danelles, Salootque, Tirée,

"

TatfàS,

I plusieurs des objets volés ont été retrou- Cor fou. Valona, Brindisi В tri et Trieste,

véssuriui. Le bateau CARNIOLIA, partira

T e orneps do ChevkPt hav vers lfL samedi r> nov - Pour 'néboli, Sam-
L,e procès ее ипвукех bey soun, Ordou, Kérassunde, Tréb'zonde et

Le procès de Chevket, meurtrier de Batourn.
Chah-Ismaii, est fixé au dimanche 6 no- Le bateau 6?RAZ partira samedi

vambre.
Ainsi que nous l'avons déjà dit, les

mesures de sécurité nécessaires seront

prises, ce jour-là, non seulement dans la

salle des séances de la cour criminelle,
mais dans les corridors du palais de jus-
tice.
Toutes ces mesures seront réglées par ra~ma?diï'nov.à 9 h.a.rn. pour Smyrne

le procureur-général de la cour d'appel. Rhodes, Adaiia, Limassol, Lurnara, Mer-

La capsule à dynamite sine> Alexaudretté, Tripoli, Beyrouth,
T ., .

'

t
. т> и i- Gaifa, Jaffa, Port-Saïd et Alexandrie.

Le fils, âge de sept ans, de Ruchdi _ ,
. ,

^effendi, demeurant, SoUan-Sé.ia,, éwtt

décision ï en tram J°uei avec de.» objets appai • yRjgsTINQ Galata. Moumaané.Téléph.

absolument différente de cefie rn'il Pm , ! tenantàson pèi- e > Iors<I3
'
une capsule à Péra 2137, ou à son Bureau de Péra (Pè-

q i*.dynamite'fit explosion, blessant Ruchdi ra-Palace) Téléphone Péra 2490, à Stam-

sageait. Les ossements et le sang des j effendi ац front. boni, taessadet Нда, Tél Stamboul 23b.

'S

5 nov. à t h, p. m (ligne de luxe),
(voie canal de Corinthe) pour Pifее,
Corfou, Brindisi.Venise et Trieste.
Le bateau CJSLIQ partira lundi

l nove.a bre, à б h p. m. pour Inèboh
Samsoun, Ordou/ K^rassuade Trétii-
zonde et Batomn.

Le bateauVAЛР1ПО&X ТОparti •COGNAC

OTARD-DUPUYaC
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Corps d'Occupation français
de Gonstaiitinople

Avis
de Vente aux Enchères Publiques
Il sera procédé aux dates et aux lieux

ci-après indiqués,aux ventes aux Enchères

Publiques, par lots, do divers matériels

réformés, provenant de l'Année Française,
savoir :

Le jeudi 3 Novembre 1921, à partir
de 9 h. du matin à l'Hôpital de Gul-IIané,
matériel du Service de Santé.

Lots I à 6 effets de couchage, chaus-
settes.

Lots 9, 10 et 13 effets d'hôpital, débris
de tissus.

Lots 7, 8, 11 et 12 métaux divers (cui-
vre, fer battu, zinc).

Le jeudi 0 Novembre 1821, à partir de
11 heures à Gnl-Hané, Baraquements du
Centre de Distribution — matériel du Ser-
vice des Subsistances.
.Lots 1 Ventilateurs

» 2, 4, 5 Ferraille
* • 3 Poêlerie
» 6 Bascule
>- 7 Bâches
» 8 Corbeilles de boulangerie
» 9 Matéïie! électrique
» 10, 11 Bidons et fûts
* 12 Braise de boulangerie
» 13 à 17 Denrées avariées
» 18 Sacs hors service
» 19 Denrées devenues sans

emploi
s 20 à 23 Fûts et bidons divers.

Le vendredi 4 Novembre ce 9 h. 30 à
11 h. 15 et de 14 h. à 16 h. 30 à Gui-

Hané, Baraquement du Centre de Distri-
bution — matériel de l'Habillement.

LGts 1 à 16 Effets d'habillement ; ca-

potes, vareuses, pantalons,
» 47 à 19 Brodequins et sabots.
» 20 Vêtements imperméables

huilés
» 21 Bretelles, courroies
» 22, 23 Chaussons
» 24 à 34 Objets divers d'équipement
» 85 Objets divers de campement
» 36, 37, 88, 40, 41 Brosses, cour-

roies, seaux en toile.
» 42 Casques
» 43 Cercles de caisses
» 44 Moulins à café
» 45, 46 Toiles de tentes
» 47, 52 Ustensiles divers de campe-

ment

Tuyautage pour poêle
Toile et corde d'emballage

56 Couvertures
Moustiquaires

» 58, 59 Objets divers de couchage
Le lundi 7 Novembre de 9 à 11,80 et

de 14 h. à 16 h. à Tchéragan — matériel
du Service du Génie.

Lots 1, 2, 3 Ferraille, tuyautage
» 4 à 7 Fers divers
» 8 à 9 Arrosoirs, seaux, outillage
» 20 Grillage
» 21, 22 Fil de fer
» 23 Houes de voiture ou de

brouette
» 24 à 26 Récipients, fûts métalliques
» 27 Tôles ondulées
» 28 Rhéostat
Le mardi 8, mercredi 9, jeudi 10 et

lundi 14 Novembre de 9 h. à 11 h. et de
14 h. à 16 h.30 Au Parc Automobile à Gui-
Hané — matériel du Service Automobile,
Lots 1 Voiture touriste Lalil

» 2 à 6 Camions Berliet
» 7 à 23 Camionnettes Fiat
» 24 à 28 bis Autos Sanitaires Fiat-Ford
» 29 à 53 Voitures touristes ouvertes

de toutes marques
» 54 à 59 Voitures touristes fermées
» 60 à 66 Motocyclettes
Le mercredi 16 Novembres toute la

journée à partir de 10 h. 30 à l'Esca-
drilie B. R. 51 à San-Stéfano — matériel
du Service Aéronautique.
Lots 1 à 3 Déchets de métaux divers :

fer, tôle, zinc, aluminium
» 4 Débris de toile

Débris de caoutchouc
Outillage divers

Enveloppes, autos usagées
Bidons, boites diverses
Ressorts d'autos
Roues jantes d'autos

& 11 Radiateurs, réservoirs
»

"

12 Fourneaux, poêles à pétrole
13 Peaux de chèvre vertes ca-

nadiennes -

> 14 Camionnettes
* 15 Motocyclettes
« 16 Remorque à 2 roues.

r

53
51
55,
57

Il sera perçu, pour les frais, 7,50 o;o
en sus du prix de vente.

Les frais de douane seront à la charge
des acheteurs.

Les paiements se feront en Livres

Turques intégralement et immédiatement
après la vente.

Les lots peuvent être visités, dès main-
tenant aux endroits fixés ci-dessus pour
les ventes, tous les jours, le matin de 9 h.

30 à 11 h. et l'après-midi de 14 h à 16

h. 30, sous réserves des restrictions que
les chefs de servies intéressés auraient
besoin d'y apporter.

Le Payeur Particulier
de la Base de Constaniinople
(Signé) : G, BRUNET

Après que les dents
ontéténettoyées avec Peaudentifrice
Odof, toute /a bouche semble rajeunie,
comme le corps après un bain.

f BLEU COLMAN' $
ï1 Le Bleu sans pareil 6

U i s â

Préserve Se linge

Head

о

6
7
8
9

10

,£ Dépôt Général \J.êJ.ColmahLtd çt
§ Gonsiple Agency,St.Sanassar Ilan ^
Stock tiùujotsrs en transi ^

BANCO 01 ROMA
Capital versé Lit 150.000.000

Siège Centrais h RûMB

160 SIÈGES ET SUCCURSALES EN ITALIE ET COIЖ
SIÈGES A L'ETRANGER

FRANCE : Paris et Lyon.
ESPAGNE: Barcelone, Madrid, Tarra-

gone,Mont-Bianch, Valls, Borjas Blan-

cas, Santa Coioma de Queralt.
SUISSE : Lugano, Chiasso.
EGYPTE : Alexandrie, le Caire, Port,

Sa'id, Mansourah, Tantah.Beni-Mazar,
Beni-Souef, Bibeh, Dessouk, Fashn-

Fayoum, Kafr-El-Cheikh, Magagha,
Mehalla, Eebira, Minieh, Mit Gamr,

Zagazig.
MALTE: Malte.
SYRIE : Alep, Beyrouth, Damas, Tripoli
PALESTINE : Jérusalem, Gaïffa,Jaffa.
EGEE : Rhôdes.
ASIE MINEURE : Smyme,Sokia, Scala-

nova, Adalia.

ConsfantfnopSe
GALATA : Buyuk Camondc Han, Téi.
phone : Péra : 390 et 891.

STAMBOUL :■ Sultan Hamsm, Pinto Han,
Téléphone : Stamboul : 1501-2.

S'occupe de toute opération
de BANQUE

Gérant Djémn Sieuffi, avocat

, „HAUTE COMMISSION DES VENTES
I Ministère (les finances Téîéphone Stamboul 1977
Les plis fermés ne seront pas désormais acceptés après 2b.
No 218. Adjudication définitive du mercredi 2 novembre

1921 sous pli fermé.
A la fabrique de Zêïtm-Bouriiou : 550 kilos de bougies (extra

extra Fournièr) dans 50 caisses; chaque caisse contenant 30 pa-

quets.
Au local du defterdar du vilayet de Constaotinople : 1 coffre-

fort, marchandise anglaise, marque « Panfc », long 48 cm?, large de

47 cms, profond de 63 cms, a une certaine ouverture par derrière.
Au dépôt de Tophané : 500 kilos de rubans en cuivre.
Au dépôt de Saradjkhané : 500 kilos de papier fin glacé d'un

côté.
En face de l'atelier de réparations d'Aïvan-Sérail : 19 chênes

d'une longueur de 3 à 6 mètres et d'un diamètre de 20 à 55 cms.

Au dépôt des forces d'aviation de San-Stéfano : 10 fûts d'huile
en bois, chaque fût contenant 150 kilos, 3 cuisines ambulantes, 20

selles indigènes système allemand, dont 3 usagées, 350 tubes d'oxy-
gène, 270 paquets de plaques photographiques, chaque paquet conte-
nant 150 p'è^es dimensions 12 X 9, 150 paque s de plaques photo-
graphiques, chaque paquet contenant 100 plaques 12 X 18, 70 pa-
quets de plaques photographiques, chaque paquet contenant 50 p!a-
ques, 18 X 24, 56 paquets de papiers photographiques, chaque pa-
quet contenant 50 feuilles de 30 X 40, 30 paquets de papiers photo-
graphiques, chaque paquet contenant 100 feuilles 13 X 18, 100

paquets de papiers photographiques, chaque paquet contenant 1q0
feuilles 18 X 24, 200 paquets de papiers photographiques, chaque
paquet contenant 100 feuilles 9 4- 12, 47 pièces de carton photogra-
phique 50 X 70, 31 pièces de carton photographique, 30 X 50, 60
ebâsis photographiques de diverses dimensions dont les 6 usagés, 20

cuvettes pour photographie, de diverses dimensions, 10 lanternes

rouges pour photographie.
NTo 219. Adjudication définitive du samedi 5 novembre

1921 sous pli fermé
A la fabrique de Zéitin-Bournou : 10,000 tonnes de vieux fer

entassé du No 1 à 12. Les deux tas parmi ces 12 forment des scories.
Les intéressés doivent offrir un prix séparé pour les vieux fers et un

autre pour les scories, 5.000 kilos de bitume.
Au dépôt des expéditions d'Oun-Capan : 2.300 kilos soude

caustique, 300 kilos de vis en fer de diverses dimensions, 4,000 ki-
los de zinc pour chaudron à l'état de lingot, 900 tubes de lampes de
diverses dimensions.

Au dépôt de vêtements dô Sultan-Ahmed : 2.000 kilos de vieux
<c kilims » et couvertures.

Au dépôt de constructions de Fezhané : 35.000 kilos de tiges de
ter aux dimensions suivantes : 1.10,1.70, 2.30, en .partie à l'état de
faisceaux

e
et en partie à l'état de tas, pour béton armé usagé et

grillages.
Au dépôt de construstions d'Oun-Capan : 25 troncs de cyprès

d'un volume approximatif de 25 mètres cubes, 25 troncs de « filios»
d'un volume approximatif de 50cub*s (de diverses dimensions),!.000
kilo? de plaques de tôle io igue de 1 mètre 5 et large de 76 cms.,

20,000 kilos d'asphalte, 5.000 ki'os de ciment en carreaux pour
trottoir.

Au dépôt de matériaux d'automobiles de Sultan-Ahmed : 1

moteur de camion marque ITpel, No 17193.
A Aгadoloù-Kavaк : 2 baraques en bois, débris d'un garage

de Caïques,

Adresse té'égraphique
pour tous les Bureaux : :

T! *

CHR.G. BASIOTTI
Ccdes :

. 3. stb. astîioâ
ЗЗЗХТ'З lOib
взтзгз

genco Maritime
Affrètements,.Expéditions et Assurances

Fournisseur de Chai-boa

Siège Central : L Ë P I il É E, Grèce

SUCCURSALES *

Grèce et Levant Mer Noire ttounittnie

Bureau Central : Le Firée

Succursales : P a t r a s

Smyrne, Salonique.
Agences : Cuvai'a, Volo,
Galaraata.

Succursale Centrale :

Constantinopîe,Maritime
Han,No 1 GalataTél.Pl36î
Agences : Dans tous les

ports de la Mer Noire.
E. U. A. - New-Yo.k

Succursale Centrale :

E>i'&ÏIS.

Succursales : Ccnstantza,
Gaîa'z, Soulina.

ATTENTION : Le P.'rée, en qualité de Siège Central, a un contrôle sur

toute l'organisation. Toutefo s demandes adressées à chaque district séparé
doivent é re faites pour : La Gtèee et Levant : au P1REE; pour la Mer Noire :

à CONSTANIINOPLE ; pour la Roumanie : à BRAILA.

GRAND ÉTABLISSEMENT

J w .жЩ

STAMBOUL, Ananladls Hen, Bagtcbé-Capou.

MA LTE8 NOVVEA LTÉ8
ETOFFES ANGLAISES

Draperies - Soieries - Loutres-? ainages-Velours de

laine - Bouneterle-Oo'tounades-Mercerie
Blanc — Toiles et Batistes

-== Riches assortiments pour trousseaux =r;z

Piles i i в с i r i a ii 6 s "ЙА0Н1Н"
Pour lampes de poche

LA PIÈCE 12.1[2 Ptrs. LA PIÈCE 12.1|2 Ptrs.
Rabais pour les acheteurs en gros

ETABLISSEMENT LAMPE RADIUM à GALATA
(Entre la В. I. O. et CHîchané Coracol)

CONCURRENCE
TOUS LES TAILLEURS ,

AU RAFFINE
Appt. Damadian au coin d'Asmaii Mesdjid

Grand'rue de Péra
»

KALAMAZOO
Loose-îeaf Books.

REGISTRES Л FEUILLES MOBILES

Eu usage dans les BANQUES , Compagnies d'ASSURANCES,
Maisons de Commerce, Hôtels, Clubs, etc.

Grande économie de Travail, Argent et Temps.
Chaque КALAMAZOO est garanti pour 7 ans.

N. В.— Nous fournissons des feuilles suivant modèle de nos

clients.

Fabriqué en Angleterre Seul Agent Dépositaire
NtORLAND & IMPEY L« A. CALINDER

BIRMINGHAM 45-46, Union Han, Galata.

Téléphone: Péra 1502.

BANQUE NATIONALE BE TURQUE
FONDEE EN 1909

S&pitaL.... Lstg. 1.000.000
Siège Gentrai à CONSTANT1NOPLS
GALAl A Union Han, Rue Voivoda

Téléph. Péra 8010-3013 (quatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kcnadjian Han.

En face du Bureau teniral des Postes

Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)
BUREAU DE PERA

Rue Cabristan,
en face du Péra-Palace Hôtel

Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRNE
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMA

Agence de .Londres
5fi Gornàui u?# S

La Banque Nationale de Turquie, qu
s'occupe de toutes les opérations de bau-

que, agit en étroite coopération avec la

1 British Trade Corporation (société privi-
iégiée anglaise), propriétaire de la grande
majorité des actions de la Banque.
Ouverture de comptes courants.

Réception de dépôts à échéance Qxe è

ntérêts
G^bditio'' e sur demande.
Son bureau de PERA met en location

à de s conditions avantageuses des sales

perfectionnés, de diverses .dimensions
nstallés dans une chambre forte.

Offres et Demandes |
AlpîlSf chambras spacieuses pour

lUlloj bureaux dans Поа»
meuble du journal Bosphore s'adfeasef
à l'Administration du journal.

A vendre Maison composée de 14
chambres de â

'

salons et 2 cuisines,citerne et puits aved

jardin des deux côtés. Electricité vuô

, sur 1-. Bosphore à Fonndoukli M- lia

| Tchélébi Yocoussou.
î S'adiesser à Buyuk Tunnel Han No 8.

A У0Ш1ГА Pla<5lears automobiles «Ford»
H fOîiUl S Tour ng, « un camion » Suisse
« Berna », S'adresser au garage Améri-
cain de l'Y.M. C. A. à Nichan-Tache
Chichli. 9iô2 6-

A louer jolie maLon meublée, bien
aérée, avec belle vue, près du

Tramways à Chichli, ayant six chambras -,

salle de bain, eau Dercos, électricité et
foutes commodités. Mob lier neuf. S'a-
dresser h Me Tchopourian, 45 Katchuk

'

Millet llan, Galata, derrière Crédit Lyon-
nais. 9466,

loyer 4 chambres, Grand'Rue de
Péra, 1er étage d un grand

magasin pouvant servir pour couturière
mode, commerce. S'a 1resзег soos « M. «

Publicité Hoffer, Samanon & Ilouli,
Kahréman Zadà han, Rue Bab Ah, Sfem-
boul. 9479-3.

FEUILLETON DU «BOSPHORE» (No. 2)

PRINCESSE LOUISE DE BElGigUE

Autour des troues

p j'ai vu tomber
« Die That ist iiberail

entscheidend. »

GŒTHE..

1

POURQUOI J'ECRIS CECI

Mise hors d'élat de vivre et d'agir
nonnalemeut, pour être ramenée par
la force et les privations dans l'obé s-

sance et le respect de ce que je tenais

pour méprisable, je n'ai plus eu les

moyens d'exister auxquels j'avais
droit. Le soin qu'il était possible de

prendre d'assurer ma liberté sur ma

terre natale, drns l'ordre et la dignité
que je souh titais, était combattu par
ce.ix-Ià mêmes qui, moralement, y

étaient obligés. Il fallait que je fusse!
prisonnière ou errante et éloignée, etj
tenue à l'écart par des difficultés de
toute sorte. Ainsi je serais plus aisé-
ment privée de ce à quoi je prélen-
dais.

Que sorais-je devenue, s'il ne s'était
trouvé un homme au mode pour se
dévouer à me sauver des contraintes
et de3 embûches, et s'il n'avait dé-
couvert, pour le seconder,des êtres de
dévouement et de bonté, souvent ve-

nus des rangs les plus humbles ?

Si j'ai connu les vilenies d'une aris-
tocratie sans noblesse, j'ai aussi bé-
néficîé des délicatesses les plus no-

bies, témoignées par des gens du peu-
pie, et ma reconnaissance, pour ceux-
ci, est aujourd'hui, ce dont, je vou-

drais être principalement occupée.
Mais j'ai à cœur de ne pas laisser

prendre corps davantage la légende
qui s'est créée autour de ma personne
et de mon nom.

MA CHÈRE BELGIQUE

MA FAMILLE ET MOI

*
* *

TELLE QUE JE DOIS ÊTRE

Si, dans un cortège officiel, le per-

sonnage principal vient à la fin, la

Belgique, ici, doit venir en dernier

et c'est par moi-même qu'il faut que
je commence.

Je m'y décide, non sans appréhen-
sion, car je songe au portrait que
.des mémorialistes célèbres ont fait

de leur personne, au début de leurs

Mémoires, à l'exemple du duc de

Saint-Simon.
Loin de moi le dessein d'essayer de

me peindre avec art. Ce serait une

prétention dont .ne préserve le sou?

venir des maîtres qui ont eu le talent

nécessaire à se bien décrire. Je sou-

haite seulement, si c'eO possible,
me montrer telle que je crois être.
Je m'examine souvent. Plus j'a-

vanceen âge, plus j'ai tendance à

m'observer. Jadis, j'aimais observer

mes semblables. Je me suis aperçue moins passagère, telle qu'on l'entend

que l'on devrait toujours se bien con- généralement; mais celle si pure, si

il litre avant de se mêler de déchiffrer. haute, qui est la constante présence
d'autres énigmes humaines. j d'une pensée vigilante et chevale-

Ma dominante est l'horreur de ce' resque ; celle faite aussi de l'idéal des

qui est insincôre, inexact, apprêté? I nobles cœurs qu'une injustice révolte,

compliqué. Mon goût du simple et du J qu'une infortune attire. Fidélités di-

vrai dans les pensées et dans les j verses, quoique sœurs, merveilleux

actes m'a fait qualifier de révolution-: trésor dont il faut être déjà riche de

naire par ma famille, il y a bien long-j soi-même pour l'ei r chir encore des

dons précieux du prochain.
Obstinée dans mes droits et con-

vinctions, lorsque je les crois en

accord avec l'honneur et la vérité

conformes à leur essence divine et

non aux hypocrites conventions, i~e

ne m'effraie de rien, et rien ne me

fait plier.
Je tiens à la fois, en cela, de ma

mère et de mon père : de ma mère,

pour ce qui est de l'ordre spirituel ;

de mon père, pour ce qui est de l'or-

dre matériel. Inutile de croire que

je pourrais renoncer en quoi que cè

soit aux prescriptions de ma cous-

cience.

Si je suis contrainte parla néces-

sité de céder un moment, je cède

comme on cède sous un fer meur-

со u-

crée

temps. C'était quand je me révoltais,
à Vienne, contre ce que l'on appelait
l'esprit et les mœurs de la cour.

■ Ma passion du sincère me porte a

l'unité de sentiments. J'ai été, je suis

la femme du seul serment que mon

cœur prononça en toute liberté.

J'ai connu et aimé peu de person-
nés eu me laissant approcher d'elles

et bien connaître, mais lorsque ma

confiance et mon estime leur ont été

acquises et se sont trouvées justifiées,
je leur suis devenue invinciblement

attachée.

Si privée de biens qu'on ait voulu

me voir, j'ai au moins possédé ce

que ses léserves, et son recours â la

justice du temps qui est Dieu et non

aux hommes.
Celte force de résistance contre le

mal, au mépris de l'étiquette,qu'il se
donne, est, pour ainsi dire, le res-

sort de ma. vie.
Comment expliquer, cependant,

que je sois d'une timidité marquée
devant tout ce qui ne m'est pas ha-

bituel ? On me présente quelqu'un :

je parierai à peine, même si la per-
sonne me plait.

Mes bien-aimés compatriotes bru-

xellbis, amis toujours présents à ma

pensée, disaient autrefois : «La pria-
cesse Louise estfière !»

Quelle erreuT ! J'aurais tant voulu,
au contraire, répondre aux affections

qui s'offraient, entrer dans ces mai-

sons belges que je savais si accueil-
lardes. Ah! n'être pas fille de roi,

quel bonheur ! Ou dse parler au éom-

mun des mortels, s'il mérite quelque
sympathie. Une princesse ne saurait!

joyau : la fidélité et ; j'en ai connu la

douceur.Non pas seulement cette fidé-1 jrier> pasp i a s que l'iniquité la

lité;banale et .matérielle,toujours plus) t ra j rl tene cree le droit. Elle ne

(à suivre)


